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Cette généalogie donne l'ascendance : 

o de Richilde, marié avec Charles le Chauve [dans descendance de CHARLEMAGNE] 
o d'Adèle, épouse de Robert, comte de Troyes [dans descendance de CHARLEMAGNE] 
o de Willa, épouse de Rodolphe 1er [dynastie des GUELFES] 
o de Constance, épouse de Boson [dynastie de PROVENCE] 
o d'Ermengarde, épouse de son cousin Gilbert [dynastie des BOSONIDES] 
o d'Alix, épouse de Reinier, comte de Hainaut [branche de HAINAUT] 
o de Thiberge, épouse de Charles Constantin [même branche] 
o de Willa, épouse de Bérenger d'Ivrée [dynastie des UNROCHIDES] 

 
BOSON l'Ancien, comte, mort dès 855 [HG, n° 153, réponse 99.III.743.LOMBARDIE],  
 
X avec Engeltrude, dont : 
 

1. Ne…, morte après 869 [HG, n° 153, réponse 99.III.743.LOMBARDIE], 
X en 844 avec Bouin, né en 830, comte, abbé de Gorze (856), mort dès 869 [HG, n° 153, 
réponse 99.III.743.LOMBARDIE], dont : 

 1.1. Boson, qui suit, 
 1.2. Richilde de Metz ou Richeut, reine des Francs puis impératrice d'Occident 

(couronnée en 877 à Tortona), reine d'Italie et de Lotharingie, morte vers 910-
911 [sources P. Riché], 
X (concubine puis épouse) en 870 avec son cousin Charles le Chauve, roi des 
Francs [voir descendance de CHARLEMAGNE], 

 1.3. Richard le Justicier, qui suit plus bas, 
 1.4. Ratbert, évêque de Valence, né vers 847, mort en 879, 

2. Boson, comte de Valois, mort en 874, 
3. Hubert, qui suit plus bas, 
4. Theutberge, reine de Lotharingie. N'ayant pas d'enfants, elle est répudiée par Lothaire 

en 857, elle se réfugie alors en France et en appelle à Rome ; Nicolas 1er oblige Lothaire 
à reprendre sa femme, après le décès de celui-ci, elle se retire à l'abbaye messine de 
Sainte-Glossinde [sources P. Riché], 
X en 855 avec Lothaire II, fils de Lothaire 1er et d'Ermengarde [voir descendance de 
CHARLEMAGNE]. 

 
 
BOSON, né en 850, comte de Vienne et de Lyon (870),  roi de Provence (879), mort le 11 janvier 887 
[H et G, n° 153, réponse 99.III.743.LOMBARDIE]. C'est l'un des aristocrates les plus importants du IXème 
siècle. Il devient abbé de Saint-Maurice d'Agaune puis comte de Vienne et de Lyon, vice-roi en Italie 
en 874. Il se révolte contre Louis le bègue, reçoit le pape Jean VIII à Arles et, le 15-10-879, il est 
couronné roi à Mantaille en présence de nombreux évêques. Après la prise de Vienne par Charles le 
Gros en 882, il disparaît de l'histoire [sources P. Riché]. 
Louis le Bègue, seul fils survivant de Charles le Chauve, succède à son père au royaume des Francs de 
l'Ouest. Dès avril 879, Louis disparaît : Carloman et Louis, ses deux jeunes fils, lui succèdent. Le 
comte de Vienne Boson, beau-frère de Charles le Chauve qui lui avait confié le gouvernement de la 
Provence puis du royaume d'Italie, se fait acclamer et sacrer roi au palais de Mantaille le 15-10-879 !  
C'est la première fois qu'un non carolingien accède de force au plus haut niveau. Son royaume s'étend 
d'Arles à Besançon [sources L. Theis]. 
Boson, roi d’Arles ou de Provence, fondateur de cette monarchie de peu de durée nommée par 
quelques historiens royaume de Bourgogne cis-jurane, était frère de l’impératrice Richilde, femme de 
Charles le Chauve, qui le créa duc de Milan dès qu’il eut été proclamé roi d’Italie et couronné 
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empereur. Ce gouvernement ne satisfit pas l’ambition de Boson : assuré de la protection de son beau-
frère et de l’amitié de Bérenger, duc et marquis de Frioul, qu’il avait gagné par sa politique insinuante, 
il vint à la cour de ce dernier sous prétexte du service de l’Empereur et, ayant enlevé la princesse 
Hermengarde, fille unique de l’empereur Louis II, la plus riche héritière qui fût en Europe, il 
l’emmena à Verceil où il l’épousa. Les noces se firent avec une magnificence extraordinaire aux frais 
de l’empereur et de l’impératrice Richilde qui se trouvaient dans cette ville : ce fut à cette occasion 
que Charles le Chauve fit Boson duc de Provence, en 877. Ce gouvernement, désigné aussi sous le 
nom de haute Aquitaine, comprenait de plus le Vivarais, le Dauphiné, le Lyonnais et la Savoie. Retiré 
dans son gouvernement après la mort de Charles et excité par sa propre ambition et par les instances 
d’Hermengarde qui, étant fille d’empereur, et ayant été fiancée au fils de l’empereur d’Orient, voulait 
au moins être reine, il se concerta avec le pape Jean VIII pour être nommé roi d’Italie : les autres 
gouverneurs et prince de la Lombardie ayant opposé trop de résistance à l’exécution de ce projet, 
Boson tourna ses vues d’un autre côté. Profitant de l’embarras où les jeunes rois de France, Louis et 
Carloman, se trouvaient par la guerre que Louis, roi de Saxe, leur avait déclarée en 879, il convoqua le 
15 octobre de la même année les évêques et seigneurs de son gouvernement qu’il avait gagnés en leur 
promettant des bénéfices et des fiefs. L’assemblée, composée de six archevêques et de dix-sept 
évêques, se tint, non pas à Mantaille (Mantatum), près de Vienne, mais à Mantale (Mantala), près de 
Saint-Pierre d’Albigni. Dans cette espèce de concile, tout se passa au gré de Boson ; il y fut élu roi, 
d’un consentement unanime, et les évêques le couronnèrent. Louis et Carloman, rois de France, et les 
princes de la branche germanique, ne pardonnèrent pas à Boson son usurpation ; son extrême habilité 
et le courage d’Hermengarde surent le maintenir sur le trône. Son audace donna aux autres ducs le 
funeste exemple de se rendre indépendants, chacun dans son gouvernement, et porta ainsi la première 
secousse au trône des héritiers de Charlemagne. Cette insubordination générale, jointe à l’irruption des 
barbares qui inondaient la France, obligèrent Charles le Gros de céder de bonne grâce à Boson les 
terres qu’il avait érigées en royaume, et de se contenter de l’hommage qu’il lui en fit, l’an 883. Boson 
régna tranquillement depuis lors, mourut le 11 janvier 888, laissant son royaume à son fils Louis qui 
fut depuis empereur. Son corps fut inhumé dans l’église de Saint-Maurice à Vienne [Michaud, 1843, 
tome 5, page 118].   
 
X en 870 avec Ne...,  
XX en mars 872 (ou plutôt 876) avec sa cousine Ermengarde d’ITALIE, fille de l'empereur Louis II 
[voir dynastie de LOTHARINGIE dans descendance de CHARLEMAGNE], née en 852, morte le 22 juin 
896, dont : 
 
du premier mariage [Settipani] : 
 

1. Ermengarde, née vers 873, morte en 921, 
X vers 892 avec Manassès I, dit le Vieux, comte de Châlon, mort en 918, dont : 

 1.1. Valon 
 1.2. Gilbert de Châlon, ou Giselbert, comte de Châlon, de Dijon et de Beaune, co-

duc de Bourgogne de 936 à 956, comte de Bourgogne de 952 à 956,  
X en 938 avec sa cousine Ermengarde, fille de Richard, duc de Bourgogne 
[ci-dessous], 
XX avec sa cousine Ne..., fille d'Hugues de Bourgogne,  
dont du premier mariage : 

  1.2.1. Adèle ou Adélaïde, née en 914, comtesse de Châlon et de Beaune, 
morte en 967, 
X avec Robert, comte de Troyes, mort en 968 [voir descendance de 
CHARLEMAGNE], 

  1.2.2. Leudgarde (ou Liégarde ou Lentgardis), 
X en 955 avec Eudes (ou Otton), duc de Bourgogne, mort en 965 
[voir dynastie des ROBERTIDES], 

  1.2.3. Ne..., 
X avec son cousin Hugues le Noir, duc de Bourgogne, mort en 952, 

 1.3. Manassès, comte d'Auxois, de Dijon et de Beaune, 
 1.4. Hervé, évêque d'Autun, 

2. Willa, reine des Deux-Bourgogne, puis reine de Provence, née en décembre 873, morte 
en 929, 
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en 929, 
X en 888 avec Rodolphe 1er [voir dynastie des GUELFES], 
XX en 912 avec son cousin Hugues I, comte d'Arles, roi d’Italie [voir ci-dessous] 

 
Dont du second mariage (Settipani) : 
 

3. Engeltrude ou Engelberge de Provence, née en 877, morte en 917, 
X vers 900 avec Guillaume le Pieux, duc d'Aquitaine [dynastie GUILHEMIDE], dont 
postérité connue, 

4. Louis l'Aveugle, qui suit. 
 
 
LOUIS III, dit l'Aveugle, né en 880, comte de Vienne et d'Arles, roi de Provence de 887 à 911, roi 
d'Italie de 900 à 905, empereur d'Occident de 901 à 913 (il abdique), mort en 928, 
Louis III, dit l’Aveugle, empereur d’Allemagne, était fils de Boson, roi d’Arles et de Provence, et 
d’Ermengarde, fille de l’empereur Louis le Jeune. Après la mort de Boson, sa mère le conduisit à la 
cour de Charles le Gros, qui l’adopta pour fils ; mais Charles, ayant été déposé par ses vassaux en 888, 
Ermengarde se hâta de ramener Louis en Provence et le fit reconnaître pour successeur de Boson dans 
une assemblée des grands et des prélats convoquée à Valence. Les seigneurs lombards, révoltés contre 
Bérenger, appellent Louis en Italie en 899 ; mais, surpris dans un défilé, il est contraint d’accepter les 
conditions que lui dicte Bérenger et s’engage par serment de ne jamais rentrer en Italie. Oubliant 
bientôt une promesse qui lui avait été arrachée par la force, il retourne dans la Lombardie sur la fin de 
l’an 900, met en fuite Bérenger et se fait couronner empereur dans Rome par le pape Benoît IV. 
Bérenger, qu’on avait cru mort, reparaît tout à coup à la tête d’une armée ; il s’empare de Louis, 
réfugié dans Vérone et lui fait arracher les yeux, suivant l’usage de ce temps. Louis obtint la 
permission de retourner en Provence, il y meurt en 928 ou au début 929 âgé d’environ 50 ans. Il eut la 
douleur de voir s’écrouler le royaume d’Arles fondé par son père, et qu’on désigne aussi sous le nom 
de royaume de Bourgogne [Michaud, 1883, tome 25, page 151]. 
X le 5 juin 905 avec Anne de MACÉDOINE, princesse d'Orient, morte en 912, fille de Léon VI, 
empereur de Constantinople [voir empire BYZANTIN], 
XX le 18 janvier 914 avec sa nièce Aléis, alias Adélaïde, fille de Rodolphe 1er, roi de Bourgogne [voir 
dynastie des GUELFES], 
 
dont, du premier mariage [Settipani] : 
 

1. Charles Constantin, qui suit, 
 
dont, du second mariage [Settipani] : 
 

2. Rodolf. 
 
 
CHARLES CONSTANTIN, né vers 905-910, comte de Provence, mort en 962 [HG, n° 156, réponse 
00.I.21.ARLES], 
 
X vers 930 avec Thiberge de TROYES [HG, n° 156, réponse 00.I.21.ARLES], alias de SENS, née en 
910, morte en 965, fille de Garnier, comte de Troyes et de Thiberge de Toscane [voir plus bas], dont : 
 

1. Richard, mort en 962, 
2. Hubert, mort en 976, 
3. Constance de VIENNE, [HG, n° --, réponse 00.I.22.ARLES], née en 930, morte en 965, 

X en 955 avec Boson, comte de Provence, mort en 968 [voir dynastie de PROVENCE]. 
 
 
RICHARD le Justicier, duc de Bourgogne, comte d'Auxerre, de Chalon, de Mâcon, d'Autun, de Sens 
et de Nevers de 888 à 921, né en 868, mort le 1er septembre 921 [à cette date, l’ancien nécrologe de la 
cathédrale d’Auxerre mentionne : Obiit Richardus comes], il est inhumé dans l’église de Sainte-Colombe de 
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Sens, dont il avait été abbé, son corps fut placé dans la crypte de Saint-Symphorien, à droite du grand 
autel [Challe, 1855, tome III, p 45], 
 
X en 888 avec Adélaïde, fille de Conrad II Welf, et sœur de Rodolphe 1er, roi de Bourgogne [voir 
dynastie des GUELFES], dont : 
 
 

1. Raoul, né en 890, duc de Bourgogne de 921 à 926, roi des Francs de 923 à 936, mort en 
936. 
Raoul, ou Rodolphe, est duc de Bourgogne lorsqu'il est élu roi de France par les 
intrigues d'Hugues le Grand, son beau-frère, du vivant même de Charles le Simple. En 
928, cinq ans après son élection, il conclut avec Charles un traité dont on ignore les 
clauses, mais dont la teneur lui assurait probablement la couronne. Raoul survécut cinq 
ans au monarque dépossédé et ne laissa pas de successeur. Après sa mort, il y eut une 
intrigue en France jusqu'au retour de Louis, fils de Charles, que les principaux seigneurs 
rappelèrent. Pendant ce temps, on date ainsi : depuis la mort de Raoul, Jésus-Christ 
régnant et dans l'attente d'un roi. Pour obtenir l'appui des grands, Raoul fut obligé de 
faire des concessions de domaines. C'est à son règne qu'on peut principalement 
rapporter l'établissement des fiefs, quoiqu'à des époques antérieures n en découvre 
quelques traces [Ephémérides...], 
X en 914 avec Emma, fille de Robert I, roi des Francs [voir dynastie des ROBERTIDES], 
morte en 934, 

2. Hugues le Noir, comte de Bourgogne de 915 à 952, co-duc de Bourgogne de 936 à 943, 
mort en 952, 
X avec sa cousine Ne…, fille de Gilbert de Bourgogne, dont : 

 2.1. Ne..., 
X avec Gilbert, duc de Bourgogne, mort en 956, 

3. Boson, comte de Provence de 926 à 948, 
X avec Berthe, comtesse d'Arles et de Vienne, fille de Boson d'Arles et de Willa [voir 
plus bas], 

4. Ermengarde, 
X en 938 avec son cousin Gilbert, duc de Bourgogne [ci-dessus], mort en 956, 

5. Alix,  
X avec Reinier, comte de Hainaut, mort en 931 [voir branche de HAINAUT]. 

 
 
HUBERT, fils de Boson, marquis de Transjurane (846), abbé de Saint-Maurice d’Agaune, Saint-
Martin de Tours, Lobbes, mort en 864 [HG, n° 153, réponse 99.III.743.LOMBARDIE], 
 
X avec Ne..., dont : 
 

1. Théobald d'Arles, ou Thibaud, qui suit. 
 
 
THÉOBALD (Thibaut) d'ARLES, né en 860, comte d'Arles de 879 à 895 [HG, n° 153, réponse 
99.III.743.LOMBARDIE], 
 
X vers 879-881 avec Berthe, née vers 863, morte le 08-03-925 à Lucques, remariée dès 898 avec 
Adalbert II, marquis de Toscane, fille de Lothaire II et de Walrade [voir descendance de 
CHARLEMAGNE], dont : 
 

1. Hugues d'Arles, né en 880, comte d'Arles et de Vienne, roi de Provence de 911 à 933, 
roi d'Italie de 926 à 946 (il abdique), mort en 947, 
X en 912 avec sa cousine Willa, fille de Boson, roi de Provence [ci-dessus], morte en 
929, 
XX après divorce en 924 avec Ada, 
XXX en 932 avec Marozie, fille de Théophylacte, comte de Tusculum, morte en 932, 
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XXXX en 937 avec Berthe, fille de Bouchard, morte en 966 [dynastie de SAXE], 
2. Boson, qui suit, 
3. Thiberge de TOSCANE, née en 890, morte en 948 [HG, n° 156, réponse 00.I.21.ARLES], 

X vers 907 avec Garnier de SENS, alias de TROYES, comte de Troyes [voir plus haut]. 
 3.1. Thiberge de TROYES, 

X vers 930 avec Charles Constantin, comte de Provence ci-dessus [HG, n° 
156, réponse 00.I.21.ARLES], 

 
 
BOSON d'ARLES, né en 885, comte d’Avignon (911-921), comte d'Arles (931), marquis de Toscane 
[HG, n° 153, réponse 99.III.743.LOMBARDIE], 
 
X avec Ne..., 
XX en 912 avec Willa de HAUTE-BOURGOGNE, [HG n° 133, réponse 94.III.888 BOURGOGNE], 
séparés en 936, fille de Rodolphe, roi de Bourgogne [voir dynastie des GUELFES], 
 
dont, du premier mariage : 
 

1. Roubaud (ou Rotbold l'Ancien), mort en 950, 
X avec Ermengarde d'AQUITAINE [voir descendance dans dynastie de PROVENCE], 

 
dont, du second mariage : 
 

1. Willa, née en 912, co-reine d'Italie, morte religieuse après 963 [HG, n° 153, réponse 
99.III.743.LOMBARDIE], 
X vers 930-931 avec Bérenger II d’IVRÉE, né vers 900, marquis dudit lieu (941), 
comte de Milan (945), roi d’Italie le 15-12-950, détrôné en 961-962 [HG, n° 153, réponse 
99.III.743.LOMBARDIE], mort le 06-08-966, [voir dynastie des UNROCHIDES], 

2. Berthe, née en 930, comtesse d'Arles et de Vienne, morte en 965, 
X avec Boson, fils de Richard le justicier et d'Adélaïde [voir plus haut], 
XX avec Raymond, comte de Rouergue, mort en 961 [dynastie de TOULOUSE-
ROUERGUE], 

3. Richilde, 
4. Gisèle. 
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